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1) Sénégal, Burkina-Faso Socoma, Centre et Est, Cameroun Maroua et Kaélé, Mali zone coton Nord et Est, Côte 
d'Ivoire Nord ;  2) Burkina-Faso Est Socoma ; 3) Cameroun Guider, Ngong, Togo Savane, Bénin ;Alibori, 
Burkina-Faso Ouest, Mali Sud et Ouest, Côte d'Ivoire Centre ; 4) Cameroun Touboro et Mayo Galké : 5) Togo 
Centre et Nord, Bénin Centre, Côte d'Ivoire Ouest ; 6) Togo Maritime, Bénin  Zou et Coufo. 

Origine, historique de l’innovation  

Outre leur utilité dans la création ou la sélection variétale pour atteindre des objectifs moyens de 

qualité attendus par les clients des filières cotonnières, les caractérisations technologiques du 

coton-graine et/ou de ses sous ou coproduits permettent à la fois d’identifier l’origine des écarts 

de ‘qualité’ par rapport à ce qui est attendu (étude des causes en amont, côté parcelle), et de 

prévoir les modalités de transformation desdits produits et leur aptitude à répondre aux 

demandes des clients finaux (étude des effets en aval côté utilisateur). L’idée / l’innovation 

repose sur des dispositifs expérimentaux permettant le relevé d’observations à mettre en 
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relation avec les caractérisations des produits, ou de disposer d’informations suffisantes pour 

remonter aux causes probables à l’observation des effets ou des résultats de caractérisation. 

Avec les outils normalement disponibles en Afrique, les laboratoires de caractérisation et de 

classement des fibres devraient pouvoir, dans des conditions optimales d’organisation et de 

collecte d’informations, aider à l’augmentation de la productivité et de la qualité des productions, 

tout en ciblant au mieux en amont les clients potentiels à satisfaire comme cela se fait dans 

d’autres régions productrices. 

1. Problématique 

Problèmes  

Les dispositifs mis en place en expérimentation agronomique ne sont pas toujours prévus pour 

aller jusqu’aux produits caractérisables, ces expérimentations n’allant parfois pas au-delà de la 

pesée de la récolte pour estimer le rendement de la culture. Or, le coton-graine est un produit 

composite où les graines et les fibres (au moins) sont élaborés en utilisant des assimilas produits 

à des moments différents ; ne pas étudier chacun de ses coproduits, par exemple en mesurant 

certaines caractéristiques, conduit à se priver d’informations qui pourraient expliquer des 

comportements non compris encore dans les interactions génotype x système de culture x 

environnement. En conséquence, les innovations culturales et leur connaissance approfondie 

sont incomplètes en comparaison à ce qu’il serait possible de tirer des résultats 

d’expérimentations si elles allaient jusqu’à la caractérisation technologique des produits. 

Objectifs de l’innovation 

L’idée nécessite l’intégration de la ‘qualité’ dans les dispositifs expérimentaux ou d’observations. 

Elle nécessite également la mise à disposition d’une expertise relative à la caractérisation 

permettant en outre de lier les causes aux effets, en prenant en compte l’utilisation ultérieure 

des produits. Enfin, il faut favoriser une étude multi points de vue et multicritères de tous les 

résultats des dispositifs et des observations via une animation scientifique et technique multi ou 

pluridisciplinaire. 
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Hypothèse qui sous-tend ces objectifs 

L’idée n’est possible que si les descriptions des conditions de productions et de transformation 

sont acquises et accessibles au moment opportun. Cela repose donc sur la préparation soignée 

des dispositifs expérimentaux prenant en compte les aspects quantitatifs et qualitatifs de la 

production. Dans l’expérimentation, cela doit conduire à des réflexions pluridisciplinaires prenant 

en compte la diversité des points de vue. Dans l’utilisation opérationnelle, cela doit conduire à la 

mise en œuvre d’innovations variétales plus robustes car plus intégratives des réalités observées 

et où les acteurs auront été entendus. Dans la première transformation locale des produits (bord 

ferme jusqu’à l’égrenage inclus), cela doit conduire à une meilleure gestion des lots de coton-

graine et de leur transformation (maintenance incluse). Enfin, dans la commercialisation des 

produits, les qualités livrées correspondant à la demande améliorent l’image de l’origine avec au 

moins un maintien des parts de marchés et/ou une amélioration du volume des primes 

financières. 

2. Description de l’innovation 

Mise en œuvre et condition nécessaires 

Sur la base de l’intégration de la ‘qualité’ dans les dispositifs expérimentaux ou d’observation, la 

caractérisation repose sur des compétences, des connaissances et des moyens de caractérisation 

(appareillages, laboratoires, …)… le tout requérant des moyens financiers pérennes. Les deux 

premiers éléments nécessitent des formations adéquates tout autant qu’une volonté affichée. 

Les moyens de caractérisation et leur utilisation doivent respecter des caractéristiques et des 

modes opératoires permettant de comparer les résultats entre laboratoires à tout moment, et ce 

de manière répétable et reproductible. Comme pour la recherche et la création variétale, tout 

cela nécessite des moyens de fonctionnement pérennes (bien au-delà de la vie de projets 

financés de manière limitée dans le temps). Au final, tout cela repose sur une organisation 

articulant recherche, développement, recherche de fonds, répartition des pouvoirs et des 

moyens économiques et financiers, compétences et connaissances… 
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3. Evaluation des résultats obtenus 

Description 

Evaluation de la performance des laboratoires grâce à des tests ad-hoc (ICAC-CSITC). 

Evaluation de la satisfaction des clients (réclamations, motifs, …). 

Evaluation de la satisfaction des opérateurs (planteurs, transporteurs, égreneurs, triturateurs…), 

sous-entendu de la performance des innovations mises en œuvre ET de la répartition des 

moyens économiques et financiers. 

Les indicateurs 

Familles des 70 indicateurs pour l’Afrique de l’Ouest et du Centre 

Gestion des ravageurs et des pesticides                                                                                                               X Viabilité économique, réduction de la 
pauvreté et sécurité alimentaire 

X 

Gestion de l'eau X Gestion des risques économiques X 
Gestion des sols X Normes et droit du travail X 
Utilisation des terres et biodiversité x Santé et sécurité des travailleurs x 
Équité et genre    
Organisation d'agriculteurs X   

Limites de l’innovation 

La première limite réside dans la possibilité d’accéder aux moyens adéquats : cela peut se faire 

par acquisition directe (attention à prendre toutes les dimensions en compte) ou coacquisition à 

un niveau permettant  des économies d’échelle (nationale, régionale, internationale) et une 

performance acceptable pour atteindre le but poursuivi. La deuxième limite est d’atteindre un 

bon niveau de performance des laboratoires (précision, justesse, répétabilité, reproductibilité), 

sinon tout risque d’en pâtir, depuis la commercialisation jusqu’à la ferme, de l’évaluation des 

innovations à la perte d’efficacité de la création variétale. Notons au passage que les manières 

d’utiliser les caractérisations (taux d’échantillonnage, nombres de mesures, …) peuvent être 

adaptées selon l’usage prévu des résultats à chacune des étapes (amélioration variétale, ferme, 

égrenage, utilisation,…). 

Ainsi, la grande difficulté est la mise en œuvre d’un système cohérent et complet basé sur les 

compétences de toutes les disciplines impliquées, en croisant les apports de tous les acteurs et 

leurs préoccupations. Obligatoirement, il s’agit de créer / mettre en œuvre un système en 

amélioration permanente qui peut sembler être à fort investissement financier, mais qui a des 

retombées positives à tous les niveaux. 
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4. Conclusions et perspectives  

Caractériser les produits des cultures doit être fait dans les conditions optimales pour permettre 

de gérer des connaissances servant à tous les acteurs (recherche, développement, formation, 

planteurs, égreneurs, vendeurs, acheteurs …) et à beaucoup de finalités (gestion de flux, gestion 

d’outils industriels, gestion des marchandises à livrer en fonction des besoins des clients, 

valorisation des produits, gestion de la qualité). Conditions : mettre en œuvre une idée 

intégrative et un budget de fonctionnement pluriannuel, animer un réseau à l’écoute de tous les 

acteurs. 

Dans le monde, la mesure et la caractérisation des produits est utilisée largement à toutes les 

fins décrites ci-dessus (recherche, commercialisation,…) et est à ce titre une innovation. En 

Afrique, l’idée doit être adoptée plus largement pour devenir un soutien à la mise en place et à la 

divulgation d’innovations agronomiques, variétales, etc. 
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5. Pour en savoir plus 

Documents de référence (biblio, lien articles) 

http://csitc.org/index.php?lien1=/instrument_testing/public_documents_it  
 

Figure 1. Modélisation de l’apport de la mesure et de la caractérisation à tous les niveaux de la filière coton. 
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Figure 2. De la capsule aux fibres puis au fil : importance de la mesure et de la caractérisation pour prévoir les 
paramètres de leur transformation (Cliché Jean-Paul GOURLOT, 2016). 

 
Liens vidéo, audio 


